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rAnglt'teiTC niocloriic; il a ga^iié dans

son existence maritime une qualitc rare

parmi les écrivains , la naïveté : son style

n'a rien de recherché; sa peinture, jetée

avec étourderie , légèreté , caprice , est

toujours brillante, alors même qu'elle

n'accuse pas justes : il a d'ailleurs lepi-

gramme facile et vive : il joint à son talent

graphi(|ue ce trait rapide que l'on appelle

esprit.

On retrouvera tous ces genres de mérite

dans l'ouvrage que l'on va lire : cette

netteté d'observation, ce coloris de pein-

tre, cette vivacité d'intelligence, y sont

appliqués à la solution d'un grand pro-

blème politique.

Une des plus intéressantes cpestions des

temps modernes est celle (|u'on a soulevée

à propos de rAméri(|ue fédérale. Les

mœurs de ce nouveau peuple, mœurs

toutes déniocra ticpies, encouragent-elles

plus de vertus, conduisent-elles à plus de

bonheur que celles de l'Angleterre semi-

féodale, semi-constitutionnelle, ou (jue les

mœurs des autres contrées d'Europe? La
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